
 

Homélie du 15 Avril 2018 – « lui même fut présent au milieu d’eux » Pierre Giron 

Depuis que nous avons célébré la fête de Pâques, tous les récits que proposent les Evangiles 

montrent bien les difficultés que les disciples de Jésus ont éprouvées pour croire en sa Résurrection. 

Et quand, aujourd’hui, nous avons à parler du Christ Ressuscité, nous ne pouvons que nous sentir 

nous-mêmes bien démunis et hésitants. En effet, la vie de Jésus sur les chemins de Galilée, ses 

activités dans le Temple de Jérusalem : tout le monde de son temps pouvait en être témoin. 

De même, sa passion, sa mise en croix, sa mort… tous ceux qui passaient avaient pu le constater, 

qu’ils soient croyants ou non, juifs ou païens. 

Mais sa résurrection, ce n’était plus de l’ordre du constatable, comme l’avaient été sa vie et sa mort. 

Et pourtant c’est une expérience qu’ils faisaient dont ils ne pouvaient que prendre acte sans pouvoir 

se l’expliquer, tout en se sentant respectés dans leur liberté d’y croire ou de ne pas y croire. 

C’est cette expérience, difficile à exprimer, qu’ils ont tenu à partager à travers les récits qui nous sont 

rapportés dans les Evangiles, avec les moyens culturels dont ils disposaient. Nous en avons un 

exemple dans le récit que nous venons d’entendre. 

 Ce que nous pouvons d’abord constater, dans ce récit, c’est que chacun des disciples n’est 

pas resté de son côté, pour réfléchir au sens de l’expérience qu’il faisait en rencontrant Jésus 

Ressuscité.  Ils se sont retrouvés pour partager entre eux l’expérience que chacun avait faite : 

que ce soit Marie Madeleine et les autres femmes qui étaient allées au tombeau… ou les 

disciples d’Emmaüs et les autres. Chacun pouvait parler aux autres de l’expérience qu’il avait 

faite, dans sa singularité. 

 C’est en partageant ces expériences diverses, qu’ils réalisent qu’effectivement Jésus est là, 

au milieu d’eux. Sans doute se rappellent-ils la parole que Jésus leur avait dite un jour : 

« quand deux ou trois d’entre vous sont  réunis en mon nom, je suis là au milieu de vous ». 

Aujourd’hui, ils en font vraiment l’expérience. Et peut-être nous la rapportent-ils pour que 

nous-mêmes, quand nous sommes réunis, en son nom, comme en ce moment, nous 

puissions nous aussi, croire en sa présence vivante. 

 Ce qu’on peut constater également dans ce récit, c’est qu’il est aussi question d’un repas. Un 

repas dans lequel Jésus Ressuscité se donne à reconnaître. Ne serait-ce pas l’évocation de 

l’Eucharistie, où, aujourd’hui encore, nous pouvons, dans la Foi, rencontrer le Christ Vivant, 

qui  nous communique sa vie nouvelle de Ressuscité. 

 On peut remarquer enfin la place importante qui est donnée, dans ce récit, aux Ecritures… et 

à l’intelligence que Jésus leur donne pour bien les interpréter. J’insiste sur ce mot : 

« interpréter les Ecritures » Jusque là, c’est sûr, les disciples de Jésus lisaient fidèlement la 

Bible, les Ecritures, comme tout bon juif. Ils réfléchissaient sur le message de Moïse, des 

prophètes… ils priaient les Psaumes. Et malgré cela, ils n’avaient pas encore compris leur 

sens. Ils n’avaient pas réalisé que, dans toute le Bible, c’est de Jésus qu’il s’agissait et 

particulièrement de sa mort et de sa résurrection : de son Mystère Pascal. Ce qui nous est 

suggéré par là c’est que,  depuis Jésus, il n’est plus possible de lire la Bible comme un simple 

livre d’histoire, comme on le faisait avant : désormais elle est un chemin pour nous conduire 

à la rencontre du Christ. 



 

Ainsi, l’expérience rapportée dans ce récit, telle qu’elle est vécue par les disciples de Jésus, 

n’est-elle pas une expérience que nous pouvons vivre nous-mêmes, aujourd’hui ?  

 *on voit que c’est en partageant entre eux leurs expériences qu’ils prennent   

 conscience de la présence vivante du Christ Ressuscité… a nous aussi, la possibilité 

 nous est donnée de partager entre nous nos chemins de foi si différents soient-ils. 

 *on voit que c’est à travers l’expérience d’un repas qu’ils reconnaissent la présence 

 vivante du Christ Ressuscité. Nous aussi, en célébrant l’Eucharistie nous pouvons 

 aussi rencontrer, par la Foi, le Christ Ressuscité. 

 *de même, nous avons aussi, autant qu’eux, les Ecritures, la Bible, qui est à notre 

 disposition, pour pouvoir comme eux, chercher à y découvrir et à y rencontrer le 

 Christ vivant aujourd’hui. 

 

Et même, comme l’indique encore le récit, nous pouvons y trouver annoncer « que la 

conversion sera proclamée au nom du Christ, pour le pardon des péchés, à toutes les 

nations » 

Cette annonce est toujours valable aujourd’hui. Et malgré les difficultés, elle est en voie de 

réalisation. En prendre conscience, ça peut renouveler notre Espérance   




